
Intervention de Gilles Forhan au colloque de la Fondation Jean-Rodhain le 8 novembre 2013

Yves a dressé une vue d’ensemble de son diocèse. Pour la Seine Saint-Denis, nous avons,
depuis 2009, essayé de faire bouger les esprits et les consciences sur le fait que la solidarité
n’était pas une option, mais était fondamentale dans la vie chrétienne. Pour nous, l’encyclique
Deus Caritas Est a été d’un grand secours, d’autant que la doctrine sociale de l’église fait partie
des mystères que les prêtres, dans leurs homélies, ont du mal à révéler !

Fin octobre 2012, notre évêque (Mgr Pascal Delannoy) interpelle le diocèse, en se référant à
la démarche de Diaconia : il demande que les paroisses qui le peuvent hébergent des sans-
abris entre le 1er novembre et le 31 mars, le Secours Catholique étant chargé de piloter et
d’aider les paroisses.

Dans les explications qui ont été données aux paroisses, il a été précisé :

 Les personnes hébergées seront envoyées par le 115

 Dans le cas de femmes avec enfants ou de familles avec enfants, les hébergements
seront ouverts aussi en journée, alors que pour des célibataires, l’accueil se fera de
20h à 9h.

 Le coût des repas était pris en charge par le Secours Catholique et la DRHIL.

 Il est recommandé de préparer avec les accueillis les repas et de discuter avec eux, le
principe étant que nous sommes là pour être avec eux et agir avec eux, ils ne sont pas
à l’hôtel et nous ne sommes pas à leur service.

 Il faut au moins 30 bénévoles pour ouvrir un hébergement afin d’assurer des rotations
et des permanences.

Lorsqu’en décembre 2012 je demande une remontée de ce qui est fait par les paroisses et les
mouvements dans le cadre de Diaconia 2013, j’obtiens une remontée de 71% des paroisses et de 80%
des secteurs, 90% des paroisses ont des livres des merveilles et des fragilités 25% des secteurs ont des
équipes Diaconia, 71% des paroisses utilisent le Prions en Eglise spécial de Diaconia. Toutes les
réponses parlent de « Diaconia en pratique ».

Dans les statistiques finales, il y a eu 20 centres d’hébergement de 3 personnes, mais qui ont hébergé
au total 90 personnes dont 51 enfants faisant partie de 22 familles dont 20 familles monoparentales.
6167 nuitées ont été facturées à la DRHIL.

Qu’avons-nous constaté ?

 Tout d’abord une forte mobilisation (plus de 600 personnes sur le diocèse se sont portées
volontaires, ce qui a permis d’ouvrir 20 centres)

 Certains de ces bénévoles sont venus pour aider leurs amis, n’étant pas des paroissiens
réguliers ; la plus-part de ces bénévoles n’était pas connu des mouvements traditionnels

 Des contacts se sont faits et des liens existent encore entre certains bénévoles et certains
hébergés.

 90% des hébergés ont vu leur situation améliorée ou ont obtenu une habitation pérenne.

 Malgré les témoignages encourageant, il faut noter les difficultés rencontrées par certains
groupes face aux problèmes de communication ou de respect de la religion des hébergés.

 Chaque mois ou chaque fois que cela était nécessaire, une rencontre de relecture de ce qui
était vécu, avait eu lieu et permettait ainsi de parler des difficultés comme des joies vécues.

Aujourd’hui, que peut-on dire ?

 La démarche de Diaconia a été peu relayée par les diacres et prêtres du diocèse.

 Nous avons emmenés 170 délégués (de 80 paroisses) qui ont officiellement été envoyés par
notre évêque lors de la messe chrismale de 2013.



 Ces délégués ont tous dit leur joie et leur conversion. Le 22 juin réunis à plus de 100 ils nous ont
dit la joie éprouvée à porter témoignage dans leur paroisse et leurs espoirs de faire bouger ceux
qui les entourent.

 En octobre lors de la rencontre organisée, certains ont parlé des avancées réalisées sur leur
secteur, mais aussi des difficultés rencontrées du fait de l’indisponibilité de leurs prêtres
(surtout les nouveaux venant d’autres contrées).

Les propositions pour cette année :
 Le Secours Catholique organise pour 2013-2014 « l’hébergement solidaire » dans les mêmes

conditions, mais avec des périodes de 3 mois et des possibilités de préparer des repas pour
des personnes logées en hôtel ; cela peut aussi permettre à certaines paroisses d’envisager
plus sereinement le problème et vise aussi les périodes d’été.

 Nous restons en contact avec les 170 délégués et nous essayons de créer un réseau de
"moissonneurs" attentifs à tout ce qui naît et se vit dans le domaine de la charité, de la
solidarité, de la fraternité avec son lot d'espoirs et de difficultés ; avec un thème d’année qui
veut mettre la parole des plus pauvres au centre de notre vie avec la phrase : « Parole Seigneur,
nous t’écoutons »

Restons attentifs et regardons quels sont les que fruits le Seigneur nous permet de percevoir.


